


Compagnie vocale et instrumentale, La Tempête 
est fondée en 2015 par Simon-Pierre Bestion. Celui-
ci est alors animé d’un profond désir d’explorer 
des œuvres en y imprimant un engagement très 
personnel et incarné.

La proposition de La Tempête trouve sa source dans 
l’expression des liens et des influences entre des 
artistes, des cultures ou des époques. Elle explore 
les points de contacts et les héritages dans une 
démarche d’une grande liberté. La compagnie 
développe ainsi un rapport très intuitif et sensoriel 
aux œuvres, dont les réinterprétations sont 
régulièrement saluées par la critique nationale et 
internationale. 
Simon-Pierre Bestion visite l’intimité entre les 
traditions humaines et la diversité des empreintes 
laissées par les mouvements artistiques et 
sociétaux.  

Le répertoire de l’ensemble traverse, par l’essence 
même de son projet, plusieurs esthétiques, 
se nourrissant principalement des musiques 
anciennes voire traditionnelles ainsi que des 
répertoires modernes et contemporains. 

Travaillant sur instruments anciens, traditionnels 
et explorant de vastes formes d’expressions 

vocales, La Tempête bâtit ses propositions autour 
de l’expérience des timbres et de l’acoustique. 
Ses projets prennent ainsi forme autour de l’idée 
d’une immersion sensorielle du spectateur, 
de la recherche d’un moment propre à chaque 
rencontre entre un lieu, des artistes et un public. 
Les créations de Simon-Pierre Bestion naissent 
d’un profond attrait pour l’expérience collective et 
l’exploration.
La compagnie s’ouvre pour cela à de nombreuses 
disciplines et collabore avec des artistes issus de 
très vastes horizons.

La Caisse des Dépôts est mécène principal de La Tempête.
Elle reçoit également le soutien de la Fondation Bettencourt-
Schueller, du Ministère de la Culture et de la Communication 
(Drac Nouvelle-Aquitaine), du Centre National de la Musique, 
de la région Nouvelle-Aquitaine, du département de la 
Corrèze, de la ville de Brive-la-Gaillarde, de la Spedidam et 
de l’Adami.
La Tempête est en résidence au Théâtre Impérial - Opéra de 
Compiègne, à la Fondation Singer-Polignac et à Brive-la-
Gaillarde. Elle est compagnie associée à la Scène Nationale 
d’Orléans. Elle enregistre pour le label Alpha Classics.
La compagnie est membre de la fédération des ensembles 
vocaux et instrumentaux spécialisés (Fevis), du syndicat 
Profedim et du Rezo Musa. 
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Simon-Pierre Bestion se forme au Conservatoire de 
Nantes dans les classes d’orgue de Michel Bourcier, 
de formation musicale et de musique de chambre. 
Parallèlement, il travaille le clavecin à Boulogne-
Billancourt avec Laure Morabito, et enrichit sa 
formation auprès de clavecinistes et organistes tels 
que Jan-Willem Jansen, Benjamin Alard ou Aline 
Zylberach. 

Son goût pour l’écriture, la composition et les musiques 
d’aujourd’hui l’amène à découvrir la polyphonie et la 
richesse du répertoire choral. Il se forme alors à la 
direction de chœur auprès de Valérie Fayet et intègre 
ensuite le Conservatoire National Supérieur de 
Musique de Lyon dans la classe de Nicole Corti. Il est 
marqué successivement par la rencontre de ces deux 
cheffes, ainsi que par les conseils précieux d’artistes 
tels que Roland Hayrabédian, Joël Suhubiette, Dieter 
Kurz ou encore Timo Nuoranne. 
Sa passion pour la musique ancienne et la direction 
l’amène à fonder en 2007, avec la gambiste Julie 
Dessaint, l’ensemble Europa Barocca. Il complète 
cette phalange instrumentale par la création du 
chœur Luce del Canto, ensemble vocal composé de 
jeunes chanteurs. 

Souhaitant élargir son horizon musical et interroger 
les formes mêmes du concert, Simon-Pierre Bestion 
crée en 2015 la Compagnie La Tempête, résultat de la 
fusion de ses deux ensembles. Le premier spectacle 
de la compagnie, The Tempest, annonce d’emblée une 
approche inédite du son et de l’espace. Ce projet initie 
également un mouvement clair vers les arts de la 
scène, inspiré de son goût pour les travaux novateurs 
de nombreux chorégraphes, plasticiens ou metteurs 
en scène. 
Le travail artistique de Simon-Pierre Bestion est 
marqué par un héritage musical riche, nourri par 
les traditions extra-occidentales, les rituels et la 
création. Fortement influencé par les musiques 
de compositeurs tels que Jean-Louis Florentz ou 

Maurice Ohana, il défend 
une approche musicale dans 
laquelle l’interprète doit avoir 
toute sa place, y compris dans 
l’incarnation et l’appropriation 
de la matière sonore. ll est 
aussi marqué par la rencontre 
de plusieurs personnalités 
vocales et chercheurs-interprètes de répertoires 
oubliés tels que Marcel Pérès (répertoires anciens) 
ou Adrian Sirbu (chant byzantin). 

Sa soif d’orchestration et l’inspiration qu’il puise 
dans l’esprit des oeuvres qu’il aborde ont offert 
ces dernières années au public des projets aussi 
captivants qu’inattendus, souvent l’objet de 
rencontres et de mariages ambitieux : un dialogue 
des cultures de la Méditerranée avec Jérusalem en 
2019 pour le Festival de Saint-Denis et la Cité de la 
Voix, une histoire de la Résurrection baignée d’Orient 
avec Larmes de Résurrection en 2017 pour Château 
de Versailles Spectacles ou encore une expérience 
visuelle et sonore avec Bach minimaliste en 2019 
pour le CCR des Dominicains de Haute-Alsace et la 
Scène Nationale l’Empreinte. 

En 2018, sa version des Vespro della Beata Vergine 
de Monteverdi offre une vision nouvelle et très 
personnelle de cette oeuvre emblématique, et marque 
la critique nationale et internationale. En 2021, il 
présente L’Enfant noir : un conte musical initiatique 
d’après les musiques de Jean-Louis Florentz et du 
roman de Camara Laye. 
Le jeune chef aime collaborer avec d’autres 
compagnies artistiques musicales mais également 
des compagnies issues du spectacle vivant. En 2022, 
il fait ses débuts en tant que chef invité par l’Opéra 
National de Lyon pour la production Nuit funèbre, 
d’après des cantates de Bach, mise en scène par 
Katie Mitchell.
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